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Anne île la Parade, Sai nt-Val ler,Sain t-Pierre-les• Bec- 
quets et autres lieux, et de daine Catherine LeMoyne 
de Longueuil. Cette femme' accomplie était ati-ssi 
petite-tilie de la célèbre Madelon Jarret de Verchèr s.

La vie de M. Bâby fut longue, laborieuse et très 
active. Le gouvernement lui confia plusieurs charges 
et commissions, et entr’autres, en 1801, celle de com­
missaire pour administrer les biens des Jésuites

Sous le régime qui précéda la constitution de 1791, 
11 fut nommé conjointement avec MM. Williams et 
Taschereau, commissaire pour s’informer de l’état des 
esprits, dans nos campagnes, à l’égard du gouverne­
ment ; mission fort délicate assurément, mais dont, 
avec l’aide de ses collègues,il s’acquitta avec prudence, 
discrétion et grand discernement. Lord Dorchester 
l’avait en haute estime et ne cessait de lui en donner 
des témoignages des plus flatteurs. 11 s’inspirait 
volontiers auprès de M. Bâby de ce qui intéressait le 
bien public, reconnaissant en lui beaucoup de perspica­
cité, de droiture et une intégrité à toute épreuve. Ces 
excellents rapports durèrent longtemps après le retour 
du noble lord en Angleterre et jusqu’à sa mort. 8a 
correspondance témoigne d’une sincère et durable 
amitié entre lui et la famille Biîby.

Le gouverneur Ilaldimaud continua aussi à corres­
pondre avec M. Bâby et à s’intéresser à sa famille 
C’est ainsi qu’il aida à l’avancement de ses neveux.les 
trois frères Bâby qui entrèrent dans l’armée anglaise.

Sir liobert-Shore Milnes ayant convoqué au château 
Saint-Louis, le 6 février 1802, les commandants des 
milices de la province, afin d’apporter par une nouvelle 
législation, plus d’efiicacité dans le service de la milice, 
et sachant l’intérêt que M. Bâby portait à ce corps, le 
proposa comme président du comité et il fut porté 
unanimement à la présidence.

A diverses reprises M. Bâby fut appelé, par lettres-


